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[Sureaux   :  39, en*  Pauvrée.   — Téléphone  9-51 
» J  — ,  

NECROLOGIE   - "        .      1 
Nous  apprenons te. mort de la petite-fille du 

•    citoyen Joseph Dhendt.. cabaretier   rue du Fon- 
^.   tenov.  127, «termen VundopuUe. décédée mardi 

soir, daiw srt 6e année. 
Us   lunéraUios  civiles  auront   lieu  ven l'-Adi 

»3 févr«»r% a SJ Heures et" demie.   A«=en 
ilu Fonf * I 
INSTALLATION DU TRIBUNAL 

DE   COMMERCE 
Hier, a deux heures ot demie, a , u ueu iins- 

ti.tetkui du nouveau Urnaunai de ijjimuerae de 
Kousaix. 

M. Victor vâksntin, doyen des membres pré- 
sente, a su^ué le nouveau président, M. ilenri 
r,c!nna»rv!>qu.i..a son tour, « procédé à l'instellu- 
Uuu des membres anciens t^t nouveaux 

M. - Lctcmttn*!, «tans sus, chsowisrs d'ouverture, 
a reUuj* l'iii-sto-nque du Tribunal, et fait l'éloge 
'te nus («njdéoesepurô 1! M aussi rappelé les dif. 
1 (cultes r jusid£mbtes rvifc'omVées i«it iets juges 
dans l'at^>ntpjlssen»ent de leur tache, au cours 
lie . occupation, et a salue tu tutu nu hv des mem- 
bres dêuedés depuis te début de te guerre. 

numéros pairs, de 10 à u heures : impaSrs, fle 

Secteur 13, caries crises, numéros pairs, de 
2 à S heures : impairs, de 3 A '► : carte» roses, 
numéros pairs, de 4 à 5 heures. impairs, de 
a à b. 

INSCRIPTION POU*  LE   CHARBON 

Mairie de Tourcoina, Salle fies Fêles le ven- 
dredi 13 février •'-.+ - 

grises, de S heures et Replie 
SjUarlfjs roses, de 2 heures 

3 el 2 personnes, IfKrJr. 
» k. pour 21.75 : 6 ner- 

29 fr. 
de bien se confor- 

m*m 

Secteur 10 
a 11 heures 
U i heures 
ixmr Iï.'Ôfl :   , 
sonnes et plus 

Los "tiers >iirt<._. 
mer  aux instruc 

UN COMMENCEMENT D'INCENDIE 
un' i.-ommenceuncal d'incendie s e-st déclaré. 

hi••.<• soir, vers sept heures, chez M. Georges l>e- 
Iobfcjr, architecte, rue Henri Bossut, 8. 

Le l'eu, qui u pris naissance' dams te - cheminée, 
n-été  rapiafeimem éteint pur  les pompiert.. 

A 7 lieuras su, ceux-ci étaient de retour a ia 
caserne, sauf rleux hommes ■reilès pour la site- 
véjHançe, 

1*JS de gais spart de peu d importance'. 

LE   MEURTRE   DE   LA   PLACE   DE   LA   GARE 
Nous uvi.-us reilaté ;e meurtre commis place de 

la Gare, dans la nuit'de samedi à dimanche, et 
dont te sieur Hulot fut la victime. 

I. Parquet n'est { as encore descendu sur las 
Iteux Une tirllcflkiaiiiee d'aulopsie ési arrivée, 
hier,, déstguauf M te çjoctew Delu-housse comme 
nu:decixi légiste. 

Le rntAïrcrier Groven, dit « Le Petit ax 'n'a pas 
encore été appréhendé. 

LE VOL DES u fHEISTER » 
Le nommé Albert Fteunndn, 3b ans, jieigneur 

tte vaines, demeurant fort Frasez, 121,. complice' 
du voleur de fromage «Cheisler» a Lille, a cite 
mis. en état d'ari-astalion u son domicile, hier 
matin, a" six. heures et demie. 

li e nié eondroî à Lille, sous l'inculpation de 
ïohipîicrt'j de'vol-cJ, opposition à arrestation. 

CAISSE  D'EPARGNE 

Opérations du ter au » tévriev : \MM verse- 
ments. 754.279 fr. ; 204 renrboursemenU* 
17S:«>S7  fr.  m. ; 

^t'is.— A l'occasion du 0»rmr*«L te Caisse 
sera  fermée le mardirjjXits. I 

SERVICE   DES   DOXMAOE8   DE  tU EERE 
Rénepiion el vérification " des déclarations de 

dommages. d«s demand<a d'indemnités, ainsi 
(tue des fxtas «te réemisition. attestations, cerii- 
fioats. «le • jiéiidi. 12 février, ed -H heures et 
demie à midi. I.7.8UJ ft VT'.SoO : cte 2 ii c. lieares 
17.S51 1 17 9i«r ; vendredi: 13. de 8 heures et 
demie % midi. 17.'.W1« à 17.950 : de U « heures. 
ITO^VI à *8.««i , 

t/.: «rfistat-'iire «st prte de se nréseitter pei'- 
S!«ir>etleineut. . nuivi da yvret de tepanjUp. ow 
d'unie.uiàçe d ideolito. 

UN SUICIDE A L'HOPITAL 
Mardi sjir. a huit hetires ci démit», à l'ilo-pïtal 

île ;a Fcaternité, un malade a été trouvé pend*». 
•• '-r.M- un u>>mmc Richiii-I Pluquet. âgé de 51u.H5, 

d..-:n. uraiil rue jReaawewatari, ^0. 11 était entré a 
n-lôpiUi! dirn^nene soin-, après avoir et*'- repêché 
du■ catja-1,' pivs r Je in r;;i> Aniporr. Oii ignurnit. 
s'il  sagïgsail d'un accMtem  ou (.kun tûieide. ■ 

L*z .sRiicide d'hiei* soie permet de penser quo 
V'kiquyt avait dû," la premièane l'ois, tesiter de 
metU'e fin a ses jours. 

ATTELAGE   DES  CHIENS 
Il est rappelé gpoa l'arièté préfeotoral du 

21 avril 1914 oui ré^eménie rtaltf.teau des chiens 
est toujours en v igueur. 

Oe* «rrêté stfpule aue les intéressés doivent 
être eli nossession d'une. aMtari.sat.ion déli\-ri'i' 
i>ar a Piri-fjctuu-e. Lus demaaides d'iKutoi'isation 
doiveitt être établies sur papier UtBbvé h 1 !i 
et adr-essees à M. te. Préfet du Nord, à Lille. 
iaccn«npatrnêes d'->jn extrait de easieiMhid-ictair.' 
et d'un oei-lifioftit du Maâre ga.ra»»UssSB. mie 'Je 
demandeur  remplit  les  eonditiijins dèsirabtes. 

Ceux (j;ui •" se coiit'or'neraieiil pas â cet ar- 
rêté courent le riscRie de se voir dresse," contra- 
fc-cptojn. j, 

COMITE   D'ALIMENTATION 
Tocs les jours, aux  Halles ■: 
Ven'te libre d*; : Ean de Javel, Brosses, Beurre 

fialê-'dia 'Norniondie. ii (r..— Pommes, û.4â — 
>Beurre frais de Normandie, 10 fr. — Fromage de 
llolianle. '.) fr. 

•Vin rouise. 1.75 le litre — Jeudi 12, de huit 
heuiv.s » (Jpàe heures, '*" faunes et VcHes ; de 
deux'neurês S qiiàfi^c heures, 3° Jaunes et Vi^irtos'. 

Poruuits de tvre, 0.35 le k»!o - Jeudi 12. de 
huit liebr.iS i ( riz:; tieures, 2° faunes et V'erles, 
«t. 3o,.Jautiies , Je (Jeux heures à quatre heures, 
4° Jaiœes el .Vartes. 

3 kiJ os fjar i>ersc«ino. 

HTPPODROME-THEATRE 
Saison  Lyrique  1919-1920 

Oiu.an: iu- 15 février. <;ii matÎTice et <i\ Soirée, 
i LA POUPEt'. ». opêntMle «» quia-ùiv ;icl:.s. d'An- 
iravx «K 

— Mardi-Crras.  V*   tévripr.   en   matinée   ei- en 
loirèe. ■• LES SALTIMBANQUEJS   ».  opérette  «ai 
irois actes f1 g&Bjeçe ïajg^/m^jip Louis GaiMie. _; 
.Ces quriL'    r. ■ :>r< •> "ii ta tir vu's seront données avec 

Je   con"puï-s   dartisies   des   prineipaùx   theâlres 
d'opên;fte tfe  l'aris. - .    " 
.    È.   E.   Loyal   and Partner,  jongleurs excentri- 
ques: paraîtront aux  quatre repré5erïfetions. 

l,ocatvon OMverte en permanence, 16, rue de 
te Gare. 

HARITÉ ^UX   CŒURS    DE    f* 
3^*   RUE MI     ESQUBRMOISE     %■ 

manteaux - Robes -Costumes 
TOUJOURS   LES   DERNIERES   CREATIONS 

; ELEGANCE — SOLIDITE — PRIX MODERES 

TOURCOING 
Les Fêtes du Carnaval 

MESl&ËS DOBDRE 

Le mair.ft rappelle aux Habitante les disposi- 
tions ci-aprts du règlement de.pakiice dm 2â sep- 
tembre   IS-J"J : # 

Art. *o&. — T»ut écrit destiné ù être chante, 
récité di> dislnbuf devra are préalablement dé- 
posée au bureau <W police. 

Xrt. a56. — 11 est Lnilerdu à toute i>ersonine de 
paraît-re dams tes rnes, place*, pronuinades, dt:- 
gaiaée ou masquée, hors le teniçs dir cai-naval ou 
«Je  la mi-carême. 

Art.- >J57- — Aucun individu ce peut prendre 
de dégiiisement iiui seruiilT "de narture à troubler 
l'ordre a^iblic ou à blesser-la décence ou les 
nKfiuii-â, mi porter autniiii insàgnu.* ou costume ii!i>- 
partenant -^oit au* mèrusliies des cultes reconn*** 
■pair l'EUut, soit à  IHI  fonot;omn«:ire nubt'*;; 

Art- a58. — 11 est défendu- à toutes personnes 
masquées, dég*uîsées ou travesties : 

i. D'insulter qui que ee soit paa- des iu<veotiives. 
des nw>ts grossiers ou injurieux, ou de provoquer 
les passante par des gestes ou paroles contraires 
u   te  morale   pub tique; 

'a. De poi-tei éex aninrs, bâtons, soi* dans les 
rues, platées ou prnmt:iiades, soit cfcins les bals ou 
taitres ivunions publiques;" " 

o. De s'introdurre dans atucunc maison San* te 
consenienrehl de ceux nui y teibileut'; 

4. De jeter dans tes ionisons, k-* voilure* ou 
kur les naissants itucun objrt oi substance qui 
puisse 'hîesser, pndomnuigea- ou sator. 

Art.  atjo. ^— Tout*   neisonme masquée, dégui- 
sée ou travestie, invitée ja-r un' officier 'de police' 
ou un agent de la force iwblaque à te suivre, de- 
vra > déférer son ieîîhamtb. . •_   • 

Art. 2Ô|. — Toutes personnes coulant organi- 
se! <fes cavaleBltlps sont (eijues d'ffi fair<? la déçter 
retion à la mairie et de faire connaître ritiné- 
raire de te naarélie dn Cort^pfe. 

Pèndâhl le  temps du. carnaval et de te Mt-Ca- 
ïèmé,   toute   latitude   comnrdible   avec • les   pres- 
«iriptidns tl'oriTre e* de ;>oIice seita laissée aux ha- 
bitants;  aiinsi   la   circulation  des  personnes  mas- 
quées on travesties pourra être prolongée le soir, . 
el  même la  nuit, jusqu'à six   ne-tares du  matin; j 
mais lt  mercredi di* Cendres, îi ne sera accordé ; 
aucune permiasioii quelconque pour sorlies avec ' 

< tambours ou clairons,  poar   chants  sur   la   voie 
publique, etc.. 

Le v jet de coni'elti el de serpentin» est absolu- 
pient interdit les jours de carnaval tant dans les 
tw cte te ville, que dans tes établwsements ou- 

Autour de Roubaîx-Tourcoing 

COMINES 
RAVrTAILLEMLNT. - 11 .era procédé jeudi 

et vendredi pitxîahui a une vente de Fariue' 
lactée. > liiiï' par fcni,iilk:, â' ëL ; c^cao.J kjpnpar 
faniiil/1', i ' fr. ; liancol*, 1 Ijfre pour'Jeux j>er- 
sortne's. a 0 fr. 85 ; boeuf rotl, 1 boite poter •$ P«V- 
souites, \ fr- ; p»rié H Ittfble », 1 boite par ^ 
persdnnes, 1 fr. 6(T . c'ùritmirc, i boîte paa' i>er- 
sonne. 2 fr. 60.      .      .     -. 

Jeudi 12 février, de 8 tieures d, midi, dn numéro 
1130 à 7CG : 2 Ueores a 5 heures, numéro Ttiti a 
5'i). 

Vendredi 13 février, de S heures à midi, du 
numéro 50.i. à 3ft0 , cte 2 heures à a heures du 
numéro 3bf> à i: 

nLUJÛËT 
La Grève des Tramways 
Aucun incident à stenaler au cours de cette 

quatrième jbin-n«le de grève. A a heures et demie, 
les grévistes se sont rétJnis à la Bourse du Tr.T- 
vj-il, où le camarade- Baratte, trésorier dû Syn- 
dicat, leur a fait l'exposé de la situation. 

A la suite de l'»u»lt< vue tke te nw Auber, et 
d'accord avec la munteip^diic, te coumnission ad- 
miuistraiive du Syndicat a adrissé à te mairie un 
long" rapport contenant les revendications du per- 
toixncl. ■ , 

Ce cahier a été   remis hier après-midi.  II sera 
examiné par  te  muuàoipaliié   avant   toute  dé ci 
sion. » .     • - 
UN ORDRE Dl? JOl'R 

DK LA  HOIRS» trV "I^AVAIL 
D'autre part, te cotnmissioii adminislnitive dé 

la Jtourse du Travail de. Lille s'est î-êuTiie hier 
pour étudier te situation riééc pas" les grèves en 
cour». En fm de Téttruion,'«^lle a adopté l'ordre 
du jour suivant, à l'uiianuiiité ; 

••La C. A. de fri Bourse du Travail, îéunïe 
hier, affirme son entière solidau-ité aver ieft an- 
plovés et ouvriers des tramwavs, ainsi qu'avec 
tes ouvriers càscjueltiers. Elle Tait appel à toutes 
les crrg-.i.n.isi;tions adhérentes, à la Bourse en vue 
d'apporter à ces camarades en grève l'aide mo- 
rale et pécuniaire nécessaires au triomphe de 
leurs reyendieations a. 

» Se sépare au cri de Vive l'Internationate ou- 
vrière ». 

Pour te Cornrnisskm adaointetratÏT«t 
l<é secrétaire do Bourse du Travail. 

A.  RAtCHE. 

TV PREMIER  GESTE 
S'iitepiraul de '-el oixhro. du jour 4e te çorqfid^- 

sion admiuistrative de la Bourse du Travaal, la 
C. A. du bâtiment :idécid«'; de prendre l'iiiili;tiivc 
d'un priihjier-,geaie • de solidiM'iié en attc-iuteid 
celle qjie déci<li->o:d cte pjiuidre a« cours d'une 
prochaine réuaiion, les délégués do* >c«'Uon«. Elte 
a done volé l'àJlfibuUon d'une sorume de *ent 
fhançs à te *'!!ioii ites Lpimwa>s de LU te ot d'une 
somme d;: 5o francs à la section des casquettiers. 

Il est «-ertain que ccîtlc solidairite ouvrière qui 
se manifeste aéra d'u.ui givtnul léconifort pour tes 
grévistes el h-s encouragera à continuer sans dé- 
faillance et jusquV complète satisfaction / te bon 
i-ombai qu'ils tnèneut pour l'amélioration de lieair 
sort ci de celui dé teure familles. 

Amour k, Quand tu nous tiens / 
COMME OÉJOI LOi\ FAIT 

I«:S BÊTISES A TOUT AGE 
Une nouvelle scène au couteau, qui oette luis 

nu < .use la mort de £jersomie, a est dé*ouîée, 
dans la soirée. de mardi, vers £2 heures," rue 
d Iéna. -. » 

Il s agit à présent de deux femmes, qui malgré 
leur âge asseig a.vunoé, en vSnient aux- mains 
Iiuur un uiotd encore mal déterminé, mais au- 
iiuel  la jalousie  ne serait pas ci.vngère... 

L'une des deux rivales, Mme .^téphaïue Calleu- 
vvaert, irte'qagere, demeurajDtt 30 rue d'Êylau, est 
lîte jOuvenoeité de^ 05 ans. Elte s était rendue 
vers 10 heures du soir, èhei Nathalie Thibaut. 53 
ans,  iriéme prvjfessron,  56, rue  d Iéna. 

C'aét te que les lieux femmes et-tanièieiit leur 
discussion ot qu'aptes un réciproque crêpage eje 
chignon, an règle, te dqqcé Nathalie, s'ctanl em- 
pareti d'up i-put«»dn, blessa à douze reprises la 
fernpie Calleiiwacrt. aux épaules et à ta nuque 
mais  iiéu grièvenaent. 

La victime, qui a été envoi'ée a te Charité, 
air» "nTJT5aTavanT porféi' -0teinlcT mèTtfcdl Vei-s £ 
heures au commissariat de police dr 5e arrondi- 
feeme.Ut- 

Son  antagoniste a ete mise â  I ombre. 

provisoire en raison de ta. sttualiion de famiUe. 
Liriculpé, Qui est père de quatre enfante, dont 
i un «Si at-ièvement malade, est poursuivi nour 
aénencBalions qu'il aureK. faites pendent l'oc- 
cupation aleçs au'il wï&|pli!ssaat ^p^ fonctions 
d interprète dans des camns de ■^âsonniars ci- 
vils. En tftu.s des raisons invoquées ci-dessus 
certaines nièces de son dossier doivent être 
rerues, cte sorte que l'instruction pourra encore 
dirrer assez îonctemps. 

JDELAf'HERlE  PARLE  TOUJOLRS 
Mardi après-midi, Deteoherie a été de nouveau 

entendu t>ar le caipifaine Oinstânt. sur les 
exemptions de perquisitions e%é«vuteitipns dont 
il a liénéficaé de la part des .\TiernancteL 

■« O n'est, dit-il, qu'à la suite d'une démarche 
de protestation contre l'arrestation brutale . de 
sa femme que cetfje faveur lui fut accoftipé «. 

Delacnerje dit encore r>niur prouver ton patrio- 
(.isrne. nue le 3 août 1914. il .signala lte-méme. 

f* h*" Dohrp-dn î«uret<?,   trnis Tndivfdus  qui    Par 
leurs agissements, lui paraissaient suspects. 

Vn POILL' &EH VA 
Le   rkimine   SJevens   Lucien,  dif  i2fe   R.   I. 

HKïulpé d.é complicité, d/évasicm cfe détenus tor 
nfistutant». a été mfc mer en  liJVftY'M  provisoire. 

VK AUTRE. #T UN P. G. ARRIVENT 
L'n autre poilu. Taverne Aimè.^du 9HÀ R.A r 

incnilpé   de   vol   militaire,   et   Wolf   Frederick" 
P. O. boahe, cte" recel. oi>t été incarcérés hier. 

TROIS DENONCIATRICES CONDAMNEES 
,Le Conseil de vf^erre a condamné à un au 

dé>. prison-«WBTî sursis te te mute Lenîir Hen- 
riette, veuve .Applinoaurt, cte Jeum.'jnt, qui avait 
deuf^oncé. « tel police «Itemande. pai- Hintermé- 
diaire de son amant jboche. plusieurs personnes 
qui ku avateni adressé des leproohes |sur son 
incondiiite cntnuit  roccupation. 

— 0'ii»'*re Part, te 3e Conseil de iuevre. a 
rtvndamne. pour avoir dénoncé aux ;iut>>rités 
allemandes, des jeunes r*en,s qui se cachaient 
pqur tm nas partit en coljn'oe. tes femmes 
Bauwivns,..\lnna et Wojvoii Ilortense, a une an- 
née   ct'cunprisoiitieinent avec  sursis.  . 

UN At'Ol'lTTEMEN'T 
■Au cours, de la aiémcT-audience du 1er Conseil 

de . iîuerant» te nemmé «tejrraveve Emile. ,de Re1'- 
b'ux. incu|pè cte trafic d'or. a. été acquitte. 

^^^ajjjR ^^^^ 

AROU%AIX 

<*»»r 

«a<a» 

verU au public. 

VENTE DE VIN  HOl'OE 

ÇondWonnement,   Place  S&bastopol.  Je   ieudi 
ti février. 1  litre par personne pour 1T5   - 

.     Secteur  12.  cartes grises,   numéros  pairs, de  ! 
-    0 «, t iMurato j'iBBpaiPs» de y à 10 : cartes roses. 

AUX CONSEILS DE GUERRE 
CASSKLLARl   C0NTIM E   A ^riER 

M. le capiitaiae Octnstjajit rapporteur au 1er cou. 
sei'l tic Ku*,BBe. a contliMié IIMW» l'inteT^ojfatajire de 
Caseltflii. sur lés acoinsatioiie: Inlll^eEls oîaure laa. 
pan> divaiies j>eriSoa«}*s, au su-J** tk» .--vusict&otioii 
de docuraonts ei c|e l'inceu-noii qui) aurau «ue de 
s'en  ssrrtir  pour Içroer  le .■otfkXHmv- das intéressé». 

OaepUiow conttnue a rçïxnjaa*r energiquemeirt 
toutes   ls» accusations   qg*  pes*r>%   aiw son   compte. 

fvn-1 doute cuit- ;-es ■.l*iri*jran.i'û<is souoemaes j»aj- 
l'accAusé aina>nt-raiiit des coSfrorn&atlons jm aérant 
d€n plus  irrtéreesajvtea.    . 

MISE EN LIBERTE 
Les nommés ' Boisselot Alfred tu trf>tti Emile, in. 

cuipés de vol et complicité, ont été remis en K-berté 
Piroviaowe. 

UNE   ARRESTATION 
Eh vertu d'un niawclBt d'auret, Je soldait A'mé 

Venréy. rrii W7é -R I.. qui étatt recherché poi** 
a^oir aboiurtonné son poste étant de faction, a été 
mis «n étai d'arrestation et. éoroué a  la citadelle. 

___w-'PAlr\DE -D'KîvÉCLTIOJL 
.niar, a neuf tieures du manu, a eu lieu, 

dan? la f*oijr dp la cltadeJas cte Ulïe une parade 
d>sécuUoB poux lerà. .«ot^y»' KobCTt Refonte. d« 
14ïe R. 1 (classe 191 Si. r^damané oar le conseil 
'i- gyejve it 1 ans de réclusion et à la dégradation 
militaire, pour vol «juialiaé at homicide volontaire, 
el Siarci Aogli5«e', dii 1S40 H i.. ciaase 191*71 çou- 
dairme a la déjifl.aattc-r) rrittif-a«r« pour rjomîeide 
voioirteire 

U pmsile terminée, '-« corj/lairuies put été re- 
mis à l'Administration .jéni'tentialre civile, chargée, 
de   les   rtHTipw fur  teurs- rtfsttw aïitins  P*n«.!«s 

DEUX N 0T VTÎLLr»  A B R ESTA TI0NS 

Sijr mfinfjal <] 'arrêt délivré pajr te 1er "Conseil 
cte guspre, te, l■)C^m'l3^, Dneékc Emile, de Baudi- 
tniift.c ■■•:■•*,>• \.:c Owesno^ . "i élé arrêté et .ir|car 
céré à la ntacte'te pour trafic de ravitaillement 
Ulï antre. Je nomu}e ■ {^nstrn Ai«xlJ= a *"lê arrêté 
é2>i!rniènL H Paris le U* fi^-Tier» pou>* inteîîl 
(Kiîpes   swe  J'ennerai •. 
o>-   LIBEIîF:  I ■EX.-J^TERPRETF DE SOMAIN 
'-•-Verr*rl;e Xchïlle. bouîaa;?er-ôDicter a Somain, 
elv"prévention dc^Oonâeàl de guerre pour intel- 
iiwences avec l'ennemi,.a été mis ritef en liberté 

PETITES NOUVELLES 
LA TOIU€ PT^ PATRON - Le sieur Aciiilt.j 

Itomv.ve:-. fi an.-., ^temeuiraint -U). rite <te Hivod, 
,-i ftfé iïrreti; 11 uvait v«ndu <ian.> te ipterUw ik; 
î-'hes iv^'r1' (••"-i.H'».* 'lt' toile c'. (ntetre t.^U'ies de 
fil. voieei - twi.r lui â son patioii. M. Rigot-Sta- 
!;u-s.  litec»   :iux  Bteue*S: 

FOOT» L ASSISTANCE PUBLIQUE.— Le jeune 
llovinond • Planque. 12 ans. se disant ojriginairi 
cie <.uwï'.!rca<.n1. qû derneurerait encore k mère, 
vttuvo de "tierre, a été confié à l'.VsaLtanee pu- 
l-liijite \ Lille ftepnis trois iu-lis, le garçonnet, 
c;:>uch»it et- r.ianswsit, soit dans les dasernes, 
>oit dans les  fcnHifteations. 

PINCES ! — Bôsirc Willard, 49 arts, jom-na- 
lier, et Berlhe Valette, -tl-ans. brossière, qui, de- 
luis trois Jours loyoeient à l'a.ubergp de la 
Marinitte, ri»e llan cte Wedkie, ont été airrèlès et 
défères- au PaMpset Ils uvatent \o!é une somme 
de 205 francs et une ' montre, appartenant à 
\J. Beri': 1.'.ti'icten, d'Ai-mentières, vAill;u-d, qui 
est belge, snra eu rnttre ._poursui\ i pouii infrac- 
ii'.u a ïa lui sur j(« étrangers, 

BANQUEROUTIER. — Le Service de W 
a.   hier,   appréti«n<ié  lu s.ie»ir Charles 
ans,   négociant,  de  passage H   Lille, et 
par le parcmet de -Mete, poiir b^uMpierodle 
duteuse. 

AU FETJ ! — Des ploirihiers-zinsueurs travail 
te'ioril niercii-edi, 18, botifevanl \auban. chez \f. 
I e[::-rs, voilitiicr. a te réfection (te te toiture. 
PendAîd m'ils dînaient, un fouroe<*u à chauffer 
bu ifs v ralluma M «iriinitrrwqi'e te'feu au 
cliéiic-iui. rURn ip» a queiques olievrons. <>e oom- 
msaicvuu;ttl <■ ^icfU'.iie tut rapicte'uent maîtrisé, 
a'vaiil ! arrivée des pûUApiWS. Oégèts peu^ impor- 
tants. 

BALADEUSE. EN BALADE.   — Oh 
?ui voUi.uL» i«i^i'j^;ise >Ums  une   remise 

, rue  d'Haiibnit^Tii, el  ,ip|i;.rtenanl  a   V 
Cnudcte.  marchande  des  (niairc-siiiaoïis, 
1 tlôpitel Sl-Hoch, eûiuv Wilinot. 

LA     VIB    LU    BTAIT    A     Elr.AWCB 
ncunmé Henri Ouyot. 44 ans, cWiiKHuanV i 
cler.  cité   Geulfâle,   ».   éWiil   depuis   un 
temps liés malade. Profitant de labsencje 
feiame  part:e au  ravitaillement, û rer^v 

D^cez 

r«ic 

enfants et se  i^udit. Ce  fut son épouse 
reqtrant découvrit te cadavre, 

TCWVT. 

d'une 
dans   .e 

ira 

LES   AHSEVÏS   CjVS'r   TOUOI.'Its; 
Pendant   qfle Hî.   Dérvaux   se   trouvait  dans   sa 
chambre' et   madame   aux  W.-C.   un  rn^ufaiteUr 
s'introduit  dans teur cabaret et sernpa 
sonnne   de   01 'francs,   qui   se   tr-.uvait 
tiroir-caisse. On reenerche ce quidam. 

POUR   LA   WAISO.N   D'ARRET.   —   Le 
de la sûreté a" mfe hier en étet-d'arrestation 
nommé Artiiur liane   S» ans,, nachiniste 
tant, 48. ruo des Hobteds, en vécut d'un 
d arrêt  détteré par M- Merçhier, juge d 
lion pour abus tte confiance. 

ENCORE l'NE. — ivrj «heures dq 
la   uottr   de   l'estamincî,  situé   27,  rué 
on  vola  te  bicyclette  de  M.  Maurice Lohf 
turter,   demeurant   rue   de   la   %uslice, 
4 dicmins      SI.  Préjudice  440 {r 

soir 
des 

Passant (;\«E   AUX   BEC DE   GAZ! 
4 heures cl. demie rue  Nicolas flu ne.  t 
déracina hlléua'titneaV un réverbère- C 
fuite  s'était   déclaré.'' * la   r>omj)agnie   du 
avisé*- d'urgence de cet accident. 

S ùre té 
47 

réclamé 
frau- 

lierclie 
située 

Madame 
rue  do 

Le 
ue Mer- 
certam 

de   a 
oya ses 
qui en 

service 
te 

deineu- 
mandat 
ins truc- 

dans 
Arts, 
tem- 

cilé   des 

vers 
auto, 

Conime une 
gaz fut 

Vous   êtes   nfié de   considérer  te pi^ésent   avis 
comme une inviio ifation ù assister aux Funérailles 
de Monsieur 

Auguste WATINE 

Débitant de TcTbac, décédé à Lille, le înardi 
février r92f>. daqs sa soixante septième 
lesquelles auront Heu le vendredi 13 dud 
â peut. Iienres. yn 1'éjsi.tse Paitjt-Micjbel, 
roisse. d'nu sôji corjjs sera coïKltrit au C 
du Siidt pour y être inhumé. 

L'Assemblée a te  Maison mortuaire 
Ph!lipne-!e-Bon. a rmil heures trois quart|s 

fPornpc?  funèbres   générales* 
Lifte. dsr..riic Safionalc,,,. 

1Û 
année, 

i   mois. 
sa  pa- 

inietière 

'L, place 

Succursote   de 

wmm 

Tamponnés par '« train 
DIVX  JEfJNB» OBNS SOOT  BLESSES, 

L'tTK   MORTELLE] 

Un grave accidonl s'csl jjroduit di 
â   une centaine cte  mjdre*  dij   passage 
situé sur te r»ute.«te Vte*ix-Berqum.. 

Detjx jeunes hommes, les nomfnés 
3g? de iS ans," et W.lf», i6 àiî*, qftii longea 
te vote ferrée, furent tamponnés par 
DcS paaKàtits qui avaieajl été témoins 
ifapr *e porlère.pt uussilôt à leur sec 
ils furent   transportés à  rhôp'tal. 

Vonhove. dont   Jetai éta,if très grave 
survivre à ses KWwsturos.  (luant à son 
i)  porte quelques contusions à  te  tête 
ses jours rie sont  pas en  danger. 

tfne  nnquète -?v ouverte  par  le commissaire 

manche soir 
niveau 

Venhove, 
ient 

train. 
Pacci- 
,   puis 

de 
secours 

OUNKERQUE 
GRÈVE  DANS LE'TEXTILE 

ne put 
cainarade. 
Toutefois, 

fUatuie I>er srhw-tion de- -grèv». à- l'usine de te. 
de St-Pol-sur-Ntef est-resté-.- la même aujéurd'ho 
et. dans li.ne.'VéuiiJcn tëhiie h|er soir, tontes lev 
ouvrières ite fel 'é-t-'iblisscniehl' ont affir ïié leur* 
résolution ,lê   main tente  Jeprs'rwvendic-etions 

anuïre ' pari, cm signate-que In Direction de 
l'usine n'a pas fait fonctionner ce matin 
sifflet avertièsM** cte i'enteée' ate* I*aw3it 
déchût de ce feit que du êôte oatcdi») on n'est 
pas disposé à abattclonner fer p.i-ét«nUqn*j émjses. 

Iteniain îcuiH, adjra 'ÎSM '<** assembléje «éné- 
râle du Syiidicat du Textile, dont te but est d'en- 
visager !û sitxi«tiori. 

Vnt N«m   RETIREE  DE  LA   MER 

Le cadavre d'»»^ j^uns JiUe-j* ijté nkisé du 
bassin de l'avatil-porl par des matelots pécheurs. 
C'est celui d'une. de_mojsel|e LétRia Plhilippe, 
couturière, âgfc >te so .IIJS. demeurant i Saint- 
PoJ. et qui avait dj*parq de chez é|te dppuU te 
iw japvier. 

DANS  LE   TEXTUiB 
Triayes «te déeteMs. — La Ccrporation des 

tçjçbnrâef déchets' de Houbaix-Tourcohig se réu- 
nira- <s; seir, jeudi, a 7 heures, estaminet du 
« Jean du Pot, », à la Tossee. 

■ Rentrenrs «i dQnuçwrs de fils. — Les ouvrie.s 
rentreurs-el donneurs cte fils se réuniront diman- 
che prochain là févi-jei.- a 9 h. 30 du uaa.tinv esta- 
nTÎnet-Menri " Rose; me Neuve. 

Ordre du jour important. 
Aux piqùrières. — Toutes tes ouvrières piqû- 

rteies. visiteuses de oièces, éplucheuses et épail- 
teuees de Roubaix et envi«»ns sont invitées a 
assister, a.îa réuniu». i'énérae qui aura li^u te 
soia- ieudi, à 7 heures, au local-, du Sydicat Tex- 
tile. Va, gouievard de Belfort. 

Ovtlrecdn jour : Les salaires. 
Triages de laines. — Les ouvriers répasseurs 

des irtefee^i do lames cte RpBbatx-Towreoig et. 
Croix se réuniront ce soir jeudi à C lie aires, esta- 
minet du « Jean du Pot », a te Tcfsée. 

. Pïéaenv^.ttes déWués des cominigsiojcis syndi- 
ca;es cte Roubaix-Tourcoing. 

REUNIONS   SYNDICALES 
Las Tailleurs  de Pierres  bleues,   Marbriers,   et 

Polisseurs de Roubaix   et  environs,   te vendredi 
13 courant, à six heures, a te Bourse du Travail, 
78, boutevaird de Belfort. 

Les Ouvriers Paveurs et Aides de  Roubaix  et 
environs,  à  six heures, A te Bourse du Tmvail. 
iè samedi 13 courant, à six heures. 

LeS Ouvriers Briquetiers. Enfourneurs et Dé- 
fournears, e inarda 17, à-six Reures, à te Bourse 
du Travail.    - 

El-... .—»! 

A WA^StUÉHAL 
GRANDE^ REUNION SYNDICALE 

!''>' graitidc' "re*imicn syndicale et ccn-para^ive 
aora Lieu ce s>ir jeudi li févriei. à huit heures 
fr:-nii\r' .te r-us*ïve' HaTHiua-t). chez Xfase?»,! estenii- 
ivt  i e  i«s  Maine,  pSace die  te  Meirie. 

Cotte réunion est teite spéctedemeirt pour tous 
tes .'-uvrkrs pt cuvriéfes de l'usjne. llansteipt, que 
îiojjS ijaydoni a  ^(«v piésente. 

l:<   camarade de la Commission  du Syndicat 
de lloicbaix asstetcsru a la réunicui. 

———  m*m '    '      - 

A LILLE 

Dans le Textile 
FIN   DE  CRÈVE  DANS   LE TEXTILE 

Là gr«*.c de te maison JPufonr (filature de 
chanvre et .iule* est terminée, tes âuvrieivs. avant 
obtenu saiisfteclioe. A l'wnanipdté., ils i\c»te¥eot 
l'ordre du tenv suivant : » 

« Les ouvriers el ouvrières de citez MM. î*u- 
foitr, réunis ce .jour aalte Vauban, aptes avoir 
entendu tes réponses de fa. rteléga.tîon,' décident 
d'a.c;cepter provisoirement les -ao % d'augmenta- 
tion proposes rmr MM. Dufour, sous réserve que 
te syndicat patronal fera diligence.pour l'étabtis- 
seinenl et: la commission mixte des filatures de 
lia et chanvre-jute, el te bordereau de: salaire, 
décident que teW-: augmentation prendt'a cours 
pour celte quinzaine ae-Vuelte ; décident égate- 
ment de reprehdr-3 le travail le jeudi lia cou- 
rant j fopt confiance à l'organisation syndicale 
pour mener à-bien "tes pourparlers qui vont 
s'engager ïren^roient la commission dii syndi- 
cat pour le tTavail accompli, et se séparent au 
cri de :  Vive  te Syndicat l >» 

Pour   la Commission : 
Le Secrétaire :  A-   BAUÇHE. 

ntATiRi; D» COTON 

-Mei-crediv U courant, a .14 heures 30. a eu 
l-.cu. au s*cpc du Syndical des Filateurs et 
lteturdeurs de coton vU; Lille et ■environs'., une 
réunion, de corïmiis<yi nuxif, irais Haïrons, 
trois s>itvr;^rss. prévy, aît contrat, pour cxaminei- 
les riuestidiïs en ftH-Hi.-' !    ' 

Xoàci ce qu'il *ut d^eide : 
1 MAiers ajÙHtes^jus de l«m. Uviebes : ]S. iteu- 
Xi^mefe raltaete?Airs ci un psjiit ii iuV en uutre 
décidé i]ùa ces ouvriers pàrlàcitieiaienlJ esale- 
Pierit à te nrîm<; ^t' pre.duelr.ipn : ;;- Ut '"•rtme 
de cherté de vie (O.tâ, à l'heure a tous 'les ou- 
vriers. -cfliVfiéTi* h partir de 1<> aits, " ' "«ntis 
aw-dessotts de Pi ails u.05 à-dater dn a lévrier 
courant. ... .1 

Le «ec4^aire  : A.  BAUOliE. 

Section de Mareq-e>n*B*rflBHÏ. — Les oni-riers et 
ouvrières des hanx'r.nx. du (iinsnc el du MoKwiel 
cl de Jtoirges'BiiiTe;, dont la ck:«K-uiv éloijjrniée ne 
péTTOer^te pes«a.ffr clri perc^ptcrÇr, >*»iit avwés que 
non seulement des feuillts d'adhésion, inais de» 
limbrcj èf earte» sont A lem- d»^|tesàtio« pour 
entrer en la irrwtKte fàinirle syndicale. 

S'adresser-chez 'cr camarade Decottigniies, /|5, 
rue de Lille, ati Grand-Maicq. 

Le percepleuï- du* Pôblr DERVAlK A. 

AGEAT8 DE  POLIf:B 

Ce soir, à 6 heures et demie, r'^rfîrbn, «in " Cal- 
lion  »,  rue de  l'.\rc.  C^dre du  jour  trèsim-por 
twn*. Présenre iridtsj)ensable. 

A CYSOING 

Dimanch,-, a jeu lieji. dans er ..clie'f-J.tei} de 
canton, une imposante réunion di» ouvriet» du 
ti-ssage jlergerot el Dupont, tissus pour ameu- 
blement, avec le concours du camarade A. Bau- 
ch?., secrétaire du 8yndiç»l, qui après avoir 
souligné l'utilité de l'oigaiiisation syndicale, il 
fu:t décidé de faire inscrire. Ifs quelque^ -cama- 
rades qui, jusqu'à présent, étaient restés indif- 
férente â l'organisation ouvrièje, jiuis on passa 
ensuite en revue les tarifs P"iyés pour ltj travail 
de luxe fabriqué dans cette mateon : il; est re- 
connu que les salaire* payés dans cette maison 
.sont de beaucoup inférieurs à ceux des autres 
maisons, même au-dessous des articles de toile 
ùnitt- "    '-'  ".r~—r"~'  .r. 

.l/AssejQbl}ée décjclfi çm.ç te secrétaire sera 
chargé d^idrésser une dermandc d entrevue awc 
MSf-" les Pairons ot de faire apœlcr la déléga- 
ticm ouvrière pour discuter te question ictes ta- 
rifs ditns te e.Qiirai|t de te seniifinc prochaijïe. 

L« séance hit levée aux cris 4e : Vive te Syn- 
dicat !   Viv*   Porganisation   ouvrière ! 

Le Secrétaire : A.  BAUCHE. 
A  CALAIÇ 

Brève générale des TuIUstes 
A la suite d'une demande d'augmentation de 

salaire teès~ jùéttfiée. les ouvriers tullifjtes et 
similaires. - matere toute*" te» tontativût» te.tes 
pour arriver'a pn arraiîïterrient. ont été acculés 
a la urève> 

Catte c?rf">- an» sTe«t Bé^cS-aiisée à toute la 
corporation. emrï.>rte 15.000 travBrflleurs. Elle a 
commencé te 2 février. 

La» pateous . i '<0ai*ieii*; oui. pourtant, font 
• te honm*> aflaires. font une cm position svsléma- 

. limier aux revendications formulées par leurs 
oulvrëers. ■ — 

De ni us. ce qui devient une habitude chez tes 
oatpptis. Us se refusent a toute discussion : ils 
veulent nue les ouvriers ixjprennent te ' travail 
avant '4'erftrei en DQUrpartef^. 

PuutTtK» eete ? Simiitemént peu» une oues- 
ticîi d'amour-propre C'est uu préiuîïé aïK-uel 
beaucoup de patrons commencent à se cram- 
pomier de plus en ' plus, nous savons dans 
quel but. i 

Les industriels se plaignent des grève^ el, de 
la crise dans la production.. Mate que font-ils 
pour éviter las grêyejs pi imconragej te produc- 
liop î Rien i II faut dire a te vente q.u'i|s sont 
VQH&rwx les ;iKiustï*ie)« iuj laissent surhir de? 
cn«fTite airta de itiv-: acûenuoer la crise dans 'a 
production, eeja daq» K» but dfc pure SDécu- 
ialion- 

Ôqïls i>rtennept aarde. c^j- cette vaaue ne 
spéculation" désordonnée, te OHVS ;:c pourra tou- 
jours" te #bir. Hl4a'5oUii>ii. pi quand ils von- 
dront Tarrêter. il tSèpa peui-clriJ îTOIJ tard car 
k wvitetariar O-ura Rrls !'mihvi niftsmùa pc.ur 
reiï4i3P«r. ». . 

pour soutenir Ja juste CUX^Sê #•;> iiijvrjt'rs l**]- 

Aux Secrétaires et Employés    / 
de IHaicie- du Nord 

Dans un précédenl article paru, je disais que 
le ï-peolre de te misère et l'aca-g mental ion crois- 
sante de te vie, en même temps cuie les maigres 
salarEés des fe«Ctteonaires, av»*t fait sauf f ter chez 
nous pendant rannée lyta un fort'veitl syndi- 
cal. 

Après avoir préconisé, dans tes Congrès anlé- 
rteurs à la guerre el celui (Se Pan dernier, que 
tes «mptoyés .et sucréUtUes vomniunaux (aiîle's 
précieux du gouvernement pour tout ce nui con- 
cerne l'application des tefe sociales votée3 cha-. 
que jour, mais toujours ignorés par lui pour les 
besoins de la vie), ctevaten* w rendre' coieote d«t 
rôle.qu'ils sprit appelés à jouer ctens un avenir 
très prochain,'nette groupement câosctent de soii 
deyote, a adopté te (orme.syndicale et nous avons 
revendîqHié !é bérw-fioe de te loi cie I88J, dont 
aucun texte» aucune, disposition, ne nous imterdi.- 
sa.it l'emptei. 

Ceux dés nôtres cjui n'ont pas encore compris 
learr*devoir çA. «ue nous «e KOalon* nujjtement 
croire réfraclaires, bon gré mal gré. seront obli- 
gés de venir'à nous et d'adopfc-r te forme syndi- 
cale sous la poussée des événements. 

Nous sommes, nous, fonctionnaires, par notre 
union, une force vive, cariante dé reconstruire 
l'édifice qui menaee de s'édrQiiIei', car l'organisa- 
tion gôuvernemenita,le actuelle, ne correspond plus 
ni aux moeurs, ni au progrès poliil.iqiw, ni aux 
nécessités économiques du temps présent.' 

Notre pays, épuisé pair une longue guerre, ré- 
clame un gouvernement soucieux d'assurer le 
cailme et la paix, en apportant au phu& lot "tes mo- ' 
d'ifications nécessaires au relèvement des traite- 
ments, kïdispe«sable par l'augmentation ir.<^-- 
*anle dç. la, vie qui s'accroît chaque jour par 
l'incapacité"et te mauvaise voionlé de nos gou- 
vernants. 

Ce n'est plus des discours ronflants qu'il faut 
à la masse, mais des actes, à seule fin <jue l'on 
puisse vivre eu travaillant. 

Par te ^jucAh-at. le eoalaet est établi entre les 
fonctionnaires et tes travailleurs. En vue des réa- 
iisaMons UA'gvAHes, noiis devons donc (a^re un 
effort continu de uvé^hodeel d'orga^isatiou, nom 
arriver à iiue »ii,u-itioii mAtériiéjjte et a»p>*!e meil- 
leure ; il n y a rien là qui puisse ■,'èner aucun, de 
nous., niais te rapptocluruient avec les ouvriers 
ne saurait hii-memc être suffisant, il (aut une 
action commune. 

LTiésriaiioh en ce montent ne nourrait que 
nous être préjudîdi.Bte en présence tte l'iueohé- 
rence et du désordre actuels. 

_ Tout avance autour cfe nous et je me ctemande 
si afin d'arriver à. un bon résultai par tes forces 
groupées du travail.*CKi ne devrait i>ass utiliser tes 
méthodes, d'action  r«ite*ite«s eJiez les autTcs. 

Ce geste atra pevM-êtec? uu jour nécessaire pour 
obtenir te droit i te vie, et iKMit-ètre te t-ituatiou 
actuelle   «n   a\aucer._-t-ette   l'heure. 

J 

EMe a pris   - 
les Pilules Pink ! voisin. 

Dans   les   paiites\  agglomérations   ua   ion   se 
voit  fréquemment, *on   se  juge  sur  14   ajine   «* 
âar là chacun a une uji-niÂ! JûIU sur votre état 

e santé. Il arrive que teen aes sereonnes, sur 
la mauvaise msne de qui tout te voisinage s'est 
apitoyé, reprennent tout'a coup, élonneo* f»ar 
le changement survenu el ffuggi-roid, tentes 
sortes de questions. Voisins; ne cherchez pa* 
bien loin, la dame ou ta demoJse-I» *' pris lof 
Pil-ites Pink. 

vlîte  Antoinette RtP-L \i" 

te   B 
ict 

par. ('-teilUi.pilty.v.- 
-inoude sç cotsigît. 

Kl. Doré.ï 

--.Xi^ia-s  (V;en- 
iae tri pensait 

■s.rm.K.  iai  B^*a«  queues   I^OCM- 
re  que!que coose d, heureux   pour 
>aiftsié dès- te début  du'lïaitejnentï 
Pîil!-. allaient itfc- aaérir. Comme 

patitonj, •' . 
Cagî»rad&s, vd»sez voir* oDott P0»ir tfii'nt:^:- 

au jpÇforïai taxtlte cuis" te 8oliaarlté quvrjère 
nesioas un vain mov -    , 

f\>ur te Pédénatten au TexMïtj : 
V.   V VNUïïPlfTTF;. * 

NOTA    —   Adresser   te*   fonds au   1 amar.tde 
A. Leoers, teéaarter fédéral, 3, rue du Gbâkj^'t- • 
d'Eau, Parte (Xe). 

NYS, 
Emejteiyé" à te mairie cte Lille, 

T>«S? -gné d-u  No'txl. 
BATIMENT  BT «'«AVAt-Jt 

: —r AMX cumaraite» dç la. seetiou d« Lomlme- 
Bourg. — Vu la grève, des oiivrietà des train.- 
vvays. la réuni041 «suî devait avoir lieu hier soir, 
es* nunise i puii jours, te secrétaire du bâti- 
ment étant reteuc». 

VAILLANT E. 

SYNDICAT   DES   MP>TCIPAIX 
Section des ouvriers et ouvrières, — Nous te- 

nons. ^ -averties délégué 4 d*t cjliv^sj services 
qui ont des cotisations à verser, qu'ils pourront 
te* dépswar cht^* te trésorier, ' 100, vue de Flan- 
dres, .et qu'il teur sera remis autant de timbres 
que  de cotisations   per<;ues. 

Le Secrétaire : G. VERHÀEGHE. 
EMPLOYES. < 

Aux employés des usines à «az et électricité. .. 
Yolis êtes -tnfca-fMés HlW-Samedi li (évciér, :i 
6 11. 30 du soir, se tiendra à la lieui-se" du Tra- 
vail, ru» «te. Parte, 1&6 bis, une assemblée géné- 
rale des. uuvriep. cl enipicivés des usines a 
ga? et d'étectritute. • 

Syndiqués.oi; iiqp.venez écouter la boime part- 
ie syndicaliste que noua donnera ("occasion d'en- 
tendre la. visile, a LJIe, «le noire camarade ,lac- 
quol,, swié!*ure gt-qériil de la K-itératfbn Natio- 
nale de l'iTlaira-;*; et des forces n , rriees. 

Syndiques.- eu assistent a oettu réunion, vous 
rc-mphw» VDIII|: devoir el aph/'iu'iez a, dov euir 
syndical is te. 

Non s.viifjuiués. en prejum!. pai\ à cette soirX' 
de propagande, à cette pii-.,'. f»« cutavt vbtis 
vous cnfclarerez solidaires de vhç cnllcgues ^-t 
nul doirt« 4jue vous jugiez mutile cte d^meury 
plus longtemps ;i lécart t»t vous deinanderez a 
remplir   \(.tue   hulielui   dadhési»:n. 

Tous samedi soir à la Bmir-*;  : 
*     .     ■        Le awfteJra     A.  RALiX. 

VO> ^GbLU* ET BE^mssiasTA'Vrs 
" .--■--   • - -■        pÊ co'.iMEnr.E 

GiMiipe?-v ûU.S pour ta dçifeiise. do vos interèts 
professionnels ;■ fa il es vous inscrire dés mffJpte- 
nant au Syndicat cies» Wtyageurs et Uvjnêseu- 
tAtit .t 1."Avenir ». 30 rue 'de imu-nni. Lille. 
Pej-nianeqce tous les dimanches, de 11 ti, ù mtli, 

 mt»  

CQqVQçaiïQns 

SAMEDI 
AUX CAMARADES OUVRIERS DU GAZ 

Ef DE L'ELECTRICITE 
Une srrand^ assemblée générale an;.' Heu samedi 

14 février à B heiun» 30 dv soir, salle de te Bourse 
e*u Tnawa»l. rue de parts, pour tous les ouvriers du 
gaz et «Je j'é)e*-ts'u.vte, ainsi que pour ^les emi»loyês 
du  sraz.' 

A cette réunion, le camarade Jacqucrt. secrétaùir^ 
général de te Fedérstfatkii uationade de I Eclairage 
et des Forces motrices, de passage a Lille, pren- 
dra   la  p»rote-  ■ 

Les r.amama-clus du sectaur de Secjuedin sont, rnies 
d'etav   tintement   présents. 

^ Poor les ouvrteis du j?az  : 
YAU-I-ANT   Ç. 

BATIMENT   ET  TKAV4ÛV 
1 Section d'Aticoistie. — Samedi 14 féviier, rétj- 
mpri de ]a section chez .virhe ceuve Lefèyre, dé- 
bit de  tabac".  Présence  in dispense bic. 

LÀ eeci-cUHre : OLMÛULfN JOSEPH. 

IMvViArWHK 
BATIMENT ET TR**V/|lJa 

Section des Parqueteurs, Râcîeurs et Aides. — 
Dimnncfie J5 févrifii", à dix heures, au siège. 32, 
rti^ de ta Ctef, assemblée ijénéraie extraordi- 
nnire de loi» les Parqueteurs et Râcîeurs de 
Lilfe et .'environs. Les' 'lamiaradcîs dé Roubaix, 
Tourcoing ni'Armentienes. sont spécialement in- 
vites à y îtesjater. 

Orctee ciu jour : Révision du nouveau tarif 
impose t»r te» pcdjfons— Décisions importante» 
à prendre — Extrême urgence. 

Le secrétaire  : Louis SCRIVE. 
Sect'on «es lattien. — Dimanche 1» février, n 

10 heures du matin, assMiib-ter pour tous- le» 
ouvriers de l« secbîon, «11 siège, rue de te Ctef, 
3q. présence inq^spr-niable. 

Section «le* tailleurs de pierres iilcues. — Ven- 
dredi 13 février, à 6 heures du soir, rue'du Moli- 
nel, ig, assemblée gcné>ral<?; !a cairte confédérale 
à jour sent exiuée au contrôle. 

Présensc* indJspen.sabte; questions de la plus 
haute importance. 

Syndicat des Paveurs d'Emmerin. — Nous 
prévenons tes membres du Syndical des Paveur* 
qu'une réunion extraordinaire aura lieu le di- 
manche ^ï février, à 3 heures du sorr, salle 
Denneulin \VHtem#- 

L'ordre du je/nr conipojtcra deux questions 
importantes ? 

« i° L'adhésion au Bâtiment ; a0 entente avec 
les- paveurs   bslges   concernant  les   salaires. » 

Le concours du camarade Marcel DM jardin, 
secrétaire adjoint de la Bwtrse du Travail, nous 
est   assuré.        Le  Secrétaire :  Victor  llUGEUX. 

SFNWCAT NATIONAL DES EMPLOYE» 
P^3 P.'T. T. 

Réunion à te IJcHirse d« Travail. 186 bis, rue 
de Paris, te dimanche 15 février, à i5 heures très 
préfcteç». 

Ordre du jour : situation morale el financière; 
conférence par.le camarade Digai, délégué de Pa- 
ris; renouvellement de la commission: questions 
diverae». Le secrétaire, I. DECOTTIGNIEg. 

nie dans toutes les puaruiaetes et »w 
PU-a'*'«eie F'. Rarret. 23.. nw' Ba'in. 
fr   50 la  r>-àte.   17 fr.  SU Ils, six bpîes; 

[lit:.- O'fr.   ►■-, de tituL'i'- -taxe oar-i*oite.. 

A   la 
dée) on  le 
que Mlle \n! 'in-t.t^ Mid-aijf ne devait pas se' 
•bien porter, t it ârtaAd ei:aii-aei;K<it ^i^-vint, il 
était dû aussi aïof Pilines Pù,ik : « Je suis1 heu- 
reuse, je suis guérie. écrtS ViUe Rideau. Pendant. 
longtemps j'ai é!é profOnâèmenl anémiée. Pans 
auourie force, sans entrain, sans gaieté et cela 
malgré sotes. régime, repos. Voyan-t si souyeat 
dans les journaux la relation laite des guérteûps 
dues aux Pilules.Pink, j'ai BSEtse^ qq'ei!^s poi^r- 
ratetii. aus--: taire 
moi. YiM hitiy pa 
(;uf.- les P^ittes Pin!-, ailaieul iat t;açrrt. ^ 
te y,ie. si.u.. .t-nii.: pi ;. 'torte. plus gaie et coifime 
j"a.va,is *Jii vtejp ci.ei.u-s, iai de sidte compris 
que !a chose était visible o. l!êi ■nnçn.*érit et, àq?£ 
r^'ilexions des voisines. Le n«eux t>â fait 00* 
S'ajeçenAutSt -,fi ,B4' s*,:'s -orte, i* '" épr-rave plus 
de nvvgça,ii.) ^?. t'ô;:pre-sion. de paljjjitaUpris. JÎ 
suis 1res liieo,- " 

Si V4»itè' êtes pâte- iangui-ssîu.ùe. dé«rtmée. sî 
■ vous :J-.,Z te eampassioa cîato,s 'es yeux cte ceux 

eau V.JIUS rv^a ni: n !. prenez tes Pilules P«îl<. 
i-;:icvi d.'iiriertt d,« sajyg rif-îie of pur avec chaque 
pilu.U- et c'est le sàçtg qui donne ta vivacité, la 
s.iuutesaf. cte ralluse le rougjg aux. j«>ues, lo- 
rouge aux lèvres'. > brillant dSfts le^ yeux. 

Les l'un'es. pjnk sont souveraines contre 
an-:!-.• chtros."". i.iibtess-' gênôi-o&>■'. maux d'es- 
temae. uiigraines. pulpiteticins. suites de mala- 
die; t.n-iub'ês de orotesanee, i-puisemenl nerveux. 

En -vente   dans   toutes   les   phaenaeies ej   au 
■tepôt 
Paris.  3 
tr/nre-o.   plus O'fr.   ►-, de ti!i;L'A.<.-texe paj>" 

VOYAGEURS ET'REPRESEI^ANTS 

Syndicat t< L*Ave>idr » 

Le.-   nvonabie,-   des c;ananpissioas ^o>«ip^v^$>. i 
s<: réunir au -»iè;&.v, oy. çùe dje Tcwiçns», te diqi^iv 
che   i5   févrter, à   10  lveuresi précises.   OEdjçe Ua* 
joor très finportanl. 
SYNDICAL  DL  TONNEAl 

DL LILLE FT E.\YI«OXS 
t'ne assemblée   générale   de   eus   tes  ouvriers,' 

tonneliers-    aui'a   lieu   i<>   thi!ianche   15  février,   H 
3•heures p^ecis^es, chez' Bananes, rue de te Ciel, 
u.  32. 

(Ir.dre ciu jeur : M^liftçatious à ^p«-ortei' au 
tarit ite iuiUe ,a e..,»;iieli;rie y cefoprfL : travail 
îacuf t'ciiara,ti-.'u-: b;-;.i.-w--i-t(i? ; yiiitiTleries ; iiiar- 
ebands de \ in ; fabrique.-} cfé pjp/'tSe : emballeurs 
i'>w;- i-ôrtue. ~: {jués'tions diverses. Itevard 1 nn- 
poil»nee de lurdf.' •••» jglfr buis les tonn*"' îers 
.se feront un devoir d'être préwMte. 

m Le secrétaire. 
A.vi*. — Le Syndical fait apjwl à _ tous tes 

ouvriers. ■ tonnettefs syhj#efMis a; pon --.aehant 
faiu: ta roodélte 'neuve. Il tes pvk d'assislef n. 
riissjeiub.lee du. 15 fé\rkT pour fi>er |s tarifs à 
liicuto et latlavhv;. LH C Jj»lmi«a)ii. 
 «*♦♦■  

. UNIONS & JTYNtHCA TS 
VE'jÇONySpMI^ATlÔN_0 

LNION  CONFEDERALE   DES  LDCATAIBES 
DI   FRANCE  ET DE# COLONIElV 

Section.de l.ilkl --tir «>ir, ;>ariBai}.ei]ee de i 
à 6 heuci-s,  iNti bis, rue de Paris. 

Que faire pour prévenir la maladie? 
La nature a bjgp Ta|t tes cb.psps en préposant 

les reTns à notre organisme, comme un sigpat 
de ce qni peut s'y passer d'anormal. Ainsi 
lorsque vous remarquez des urines (troubles et 
un teint jauiie, lorsque vous r/sss*ute4; de* 

douleurs dans le dos, le 
bas-ventre ou les côt/és, 
c|tie vous avez dés verti- 
ges.yu saiigim c'est 
.jow ja çjiccUçijoU.nf : 

m> bien   et q^'i 1 
immédiatement faut 

spjçmcr tes r«ins gj. la 
vessie dont les iissus 
enflai innés sont impro- 
pres à assurer un nei- 
toy.agecojpiplet du sang, 

li y a un sér'ièùk"3au- 
ger pour vous à attendre, l^es aftaawes d,e rhur 
niatismc, sciatique, hydropisie, goutte, gravite, 
pourraient pjegaye touj.oiirs être évitées par 
un régime approprié: viandes blanches, légu- 
mes verts, laitages, eau pure, combiné avec 
un traitement pay les Pilules .tester. 

Eu prenant ces simples précautions qui vous 
sont indiquées par farnatdre, yops nfe tarderez 
pas a revenir a Ja sauté. L'usage ctes Pirates 
Foster au moment oiS VOus vous sentirez Indis- 
posé sera pour vous la meilleure garantie du 
bien-ètro et te pins riûr présarv^tif de la maladie. 

Les pilules Foster sont en vente dans toutes, 
tes pharmacies, au prix dé $ fr. 5tf la AoSte, 
20 fr. les six boîtes, plus 0 fr". 40 d'impôt par 
boîte,"on franco par te poste. H. Buiac, Phar- 
macien, 25, rue St-Ferdinand, Pails-17.» 
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PARTI SOCIALISTE 
■r ; 1 .','_,   —U.*    , ,     ,.   HpafcB       I ■ J   ' 

4'.utwiii; CunteleiJ-Lilte. -=- Samedi 14 février, 
p 7 ti, .Milite Veiieyc, Avenue de Ounkerquei 
réunion des adii.ér^u's. 

Lauscrte pav tes ^a^iarades .Salengro, conseil- 
ler rénéral et Dujardin, coaséilLer c! ai'iondisse- 
ment. 

.Sujet : Propagande dans le canion: — La si- 
tuation înteriraiiiortate. — -L'organisation ■ des 
jeunesse  toctalteies.  ■—   Iteêi-uteir^nf. 

l'oqti le» iiKîrnte'es se- feront un devoir d'y assis* 
ter et. d'-   amener teurs ai ne-. 

f^é secrél^ure  : _E. BRL'NfNG. 
A HlVe-^-BAMGEtlL 

(iinimi->v^n admintora**v;e. — Les membre» 
<te a Corrnmssîorl Adfiiidte<-raUve de te sccliin. 
du Jarti Socialiste d-> MojJs-în-Barœul. sont 
priés tte*se réunir te jeudi H «v^ter. à 7- heures 
du tAjir. cbez le camarade Fétoc Pouzé. com de 
te rue Pannentier et de la rue Jeaçuie d'Arc. 
Que-lions 1res urgentes et présence thdîspensabte. 
Pendez-vous chez te ea m ara de "De Muynch, -J* 
rue J.-J.-Bousseau, u G h. 30. 

Pour  la• Coccission  Administrative, 
A.   DE   MUYNCH. 

APPEL AUX CAMA&ADS» ev PARTI 
Va les iiii»*iioii. 4(vs lsa^ortiantes à  résoudrp   tes 

HWillirps   J;   la  «clniji   du   P. " S.   de   Sk>n4~eû-B*i- 
T*Bul->.»i>(   ;..-« d'assister â kt rètnàon pw seti«i. 
cfe»   ehe/    .^   -.iniarade   Pijjlx'* JRouisè,   Je.^aîaedl   14 
t***»».   a   7  Ijrfuire»   dû   soir,   C9*n   de   H'' r>*   *ri* 
inontler   01  île   Ja   rut   Jeamvc-O'Arc. 
%l* sacniitatrà r*p*te qu<.- vu *'i<niv)»wa*Ke a ! ex a- 

meji a-pprolondi Ue cette prei>anitào» 4 la lArarlon, 
lanef  u«t ajipel *uj comatrades <tev te  section. 

Cet  a»i#   li«0<rra  Jieu  de   «mvot^on* 
-      ;" LK   s-TEÇ9*TV:^fc- . 

SOLIDARITE OU VHIKIO' 
l.a SaeUot) du Parti SociaHsîe-dç »iteMSg»pd3 

rceirl   Uml a  }<emerct>r   les  cé*nàrad<5 
, éjKirtcîn ' a notre appel, g* qui nous <#> 
ainsi  de   j^rier un   lieu   de IjKafngenjeri 
deux   vieux   camaraefes   ma'ndc:-. "nou- 
nous avions organisé un cnrwjbiirs de Li- 

La Section du Parti F-iciaHste 
-    • 4e Hons en-Earce»*' 
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,1 on» 
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